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 LETTRE D’INFORMATION N° 29 décembre 2017 

Nous vous présentons les entretiens avec deux nouvelles familles en cours d'intégration au Village, réalisés 
en anglais par Howard Shippin et traduits par nous. 

1 - Entretien avec Yonatan et Neta Dekel 

Yonatan Dekel, 34 ans, cinéaste et Neta Burd Dekel, 33 ans, 
économiste, travaillant pour le gouvernement, Noam : garçon 
de 3 ans et demi et Ronnie : fille de 1 an et demi 
Yonatan et Neta vivaient tous les deux à Jérusalem avant de 
venir au Village.  
-Quand avez-vous entendu parler du Village pour la 
première fois ? 
Y. J'étais ici pour le concert de Roger Waters en 2006, mais 
plus tard, nous avons eu un ami qui connaissait Sagi Frish, 
membre de Fighters for Peace et NSWAS. Sagi nous a fait 
visiter le Village, il y a environ 3 ans et demi. 
-Quelles motivations pour venir au Village ? 
Y. Communauté, idéologie, paysage. 
N. Quant à l’emplacement : c'était aussi parfait parce que je travaille à Jérusalem et que Yonatan travaille 
à Tel Aviv. Mes parents vivent à Hod HaSharon (centre d'Israël). 
-Quand avez-vous demandé à venir au Village ? 
N. Après avoir rencontré des habitants du Village et décidé que c'était un endroit où nous voulions vivre, 
nous avons fait notre demande il y a trois ans. Nous avons déménagé au Village il y a deux ans et avons été 
acceptés comme membres il y a un an. 
La famille vit maintenant dans une maison louée. Ils ont décidé qu'ils voulaient mieux connaître le Village 
avant de construire. Ils ont demandé à construire dans la troisième étape de l'expansion du Village, mais cela 
est actuellement bloqué administrativement. 
-Comment votre déménagement au Village a-t-il été accepté par la famille et les amis ? 
Y. Mes parents, mes frères et sœurs ont été heureux parce que nous avons pris une décision qui nous a aidés 
à réaliser nos croyances idéologiques. Depuis lors, notre décision les a amenés à remettre en question leurs 
propres convictions et à devenir plus actifs politiquement. Parmi mes amis, il y a ceux qui pensent qu'il est 
bon de vivre dans le Village et ceux qui pensent que je suis « un ennemi du peuple ». 
N. La plupart des membres de ma famille et mes amis étaient entièrement d'accord avec ma décision et ont 
apprécié que j’agisse selon mes convictions. Parfois, ils posent des questions pour savoir comment cela 
fonctionne réellement, ils sont sceptiques ou dubitatifs. Ils me posent des questions par exemple sur les 
arabes vivant dans le Village.  
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-Quelle est votre implication dans le Village ? 
Yonatan s'est immédiatement impliqué dans la création d'un club de cinéma qui présente des films pour les 
membres du Village, parfois précédés ou suivis de discussions. Neta est actuellement active dans le 
lancement d'un cours d'arabe pour débutants. Les deux jugent qu'il est important que tous les habitants du 
Village parlent l'arabe.  
Y. L'an prochain, nos enfants iront à la crèche et ils en connaîtront bientôt plus que nous. 
Les enfants fréquentent actuellement la crèche du Kibboutz Nachshon tout proche, celle du Village ayant été 
fermée. L'année prochaine, la crèche rouvrira dans le Village. 
Y. En ce qui concerne la participation aux comités, nous avons pris une position d’attente pour l'instant 
puisque nous n'avons pas encore construit notre maison.  
N. Dans un avenir proche, lorsque nos enfants iront à la crèche du Village, nous participerons davantage. 
-Quelle est votre attitude envers la religion ? 
Y. C’est ce qui est grand dans l'intention mais difficile dans la pratique. 
N. Mon attitude est complexe, belle en principe, mais problématique dans la façon dont elle s'exprime. 
-Avez-vous quelque chose à ajouter ? 

Y. Quand nous avons quitté Jérusalem, nous savions que nous ne pouvions 
pas retourner à Tel-Aviv. La vie là-bas est basée sur un gros mensonge 
laissant entendre que tout va bien. NSWAS nous donne une chance d’habiter 
dans un endroit où nous pouvons vivre dans l'idéologie à laquelle nous 
croyons. Bien sûr, nous savons que le simple fait de vivre sur place ne suffit 
pas et qu'il nous faut aussi être actifs. 
 N. L’organisation par le Village d’une rencontre entre militants pour la paix 
en marge du 50e anniversaire de l'occupation de territoires palestiniens m'a 
fait réaliser à quel point j'aimais être ici dans ce Village. Cela m'a vraiment 
touchée et m'a fait me sentir fière de faire partie de la communauté. Ma mère 
et mes amis sont venus aussi. Et je pense que même mes enfants ont ressenti 
l'atmosphère. L'événement nous a permis de nous rappeler pourquoi nous 
étions venus au Village. Ma vision de l'avenir est celle d'un Village qui 

parviendra à créer de plus en plus d'initiatives comme celle-ci. 

2 - Entretien avec Walid et Nibal Hassnin 

Walid Hassnin, 42 ans, né à Ibelin, Galilée,  
Nibal Hassnin, 39 ans, née à Ibelin, Galilée,  
Malak : fille de 10 ans, CM2  
Ali : garçon de 7 ans et demi, CE1 
Mohammad : garçon de 6 ans, CP 
Adam : garçon de 1 an et demi, crèche 
 
Nibal est avocate et travaille au ministère de la Justice, où elle est responsable 
d'une équipe chargée de formuler des avis juridiques sur des lois portant sur 
des questions familiales. Walid est dentiste, dans la ville voisine d'Abu Ghosh 
et à Ibelin, en Galilée. 
La famille a vécu douze ans à Abu Ghosh avant de venir vivre à Neve 
Shalom~Wahat as Salam. À l'origine, ils ont tous deux grandi à Ibelin, où ils 
étaient voisins. 
Nibal et Walid sont laïcs. Nibal explique « qu'il est très important pour nous de transmettre à nos enfants 
nos traditions et nos coutumes, et aussi qu'ils soient au contact des autres religions et respectueux d’elles. » 
-Comment avez-vous entendu parler du Village ? Quand ? Dans quelles circonstances ? 
N. J’ai connu WAS-NS dès le lycée. A Ibelin, nous avons tous deux fréquenté les mêmes établissements 
d'enseignement scolaire. L'école avait pour tradition d'envoyer des étudiants pour des rencontres éducatives 
à l'Ecole pour la Paix. Nous avons été choisis comme représentants de nos classes pour participer à ces 
rencontres dès notre première année de lycée, et nous sommes tous les deux venus (séparément) pour un 
séminaire d’une semaine à l'Ecole pour la Paix. 
W. J'ai mieux connu le Village quand je vivais à Jérusalem. 
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-Quand avez-vous demandé à vivre au Village ? Quand avez-vous été acceptés ? Quand avez-vous 
déménagé pour vivre au Village ? 
N. Il y a onze ans, en 2006, nous étions parmi les premiers à manifester notre intérêt pour le plan 
d'expansion du Village. NSWAS nous avait toujours attirés et nous avons fait notre demande pour rejoindre 
la communauté quand j'étais enceinte de notre premier enfant, Malak. Le processus d'acceptation a pris 
quatre ans, jusqu'en 2010. Ensuite, nous avons commencé à planifier notre nouvelle maison dans le cadre 
du plan d'expansion du Village. Lorsque l'une des premières maisons du plan d'expansion a été achevée, 
nous avons décidé de venir ici et de louer pendant que notre propre maison serait en construction. Nous 
avons emménagé dans le Village en octobre 2016. 
Ils ont commencé à construire leur maison cette année. Le revêtement  extérieur est maintenant presque prêt. 
Juste à côté, la maison de Tom et Keren Edlund est en construction. C'est là que vivra Imri, ami de leurs 
propres enfants. 
-Combien de temps faudra-t-il avant de pouvoir emménager dans votre nouvelle maison ? 
W. Qui sait- peut-être quelques années -cela dépend de quand nous pouvons nous permettre de terminer les 
travaux. "Au moins ça ne nous coûtera pas cher quand il s'agira de déménager", plaisante-t-il. 
-Quelles étaient vos motivations pour devenir membre de NSWAS ? 
W. Pour nous deux, l'idée du Village était très importante. Nous connaissions beaucoup son histoire et ses 
valeurs. Nous savions que c'était un endroit où les Juifs et les Arabes vivent ensemble avec un respect 
mutuel. Dès que ce fut possible, nous avons commencé à envoyer nos enfants dans les institutions éducatives 
du Village. Les enfants avaient des amis dans le Village, ils y venaient leur rendre visite et nous avons 
commencé à passer de plus en plus de temps dans le Village. 
W. Une autre chose que nous avons aimée, c'est que le Village soit proche de nos lieux de travail. 
-Comment ont réagi votre famille (parents, frères et sœurs) et vos amis proches ? 
W. Il n'y a pas eu de résistance de nos familles. Mes frères connaissaient aussi le Village à la suite de 
rencontres éducatives à l'Ecole pour la Paix. 
N. Mes parents ont accepté et appuyé notre décision. 
W. En Galilée, juifs et arabes grandissent plus près les uns des autres. Ils sont plus familiers avec les 
cultures des uns et des autres et l'atmosphère en général est meilleure. Il y a moins de racisme que dans le 
sud. 
N. Tous ceux que je rencontre ne connaissent pas forcément le Village et ne pensent pas toujours que 
quelque chose comme cela est possible. A Jérusalem, les relations entre juifs et arabes sont très tendues. Je 
dis aux gens que nous ne sommes pas d'accord sur tout mais que nous nous respectons les uns les autres. Je 
leur dis que je crois en ce modèle. 
-Comment participez-vous à la vie du Village ? Comment voyez-
vous votre participation dans le futur ? 
 N. Je suis au comité de parents de l'école. Je sens que je peux y 
contribuer, trouver des idées, aider à apporter des changements. 
L'école a besoin d’un comité actif et nous avons déjà réussi à accomplir 
beaucoup de choses. L'un de nos succès a été d'organiser deux journées 
de la Paix à l'école. Nous travaillons pour aider l'école à atteindre ses 
objectifs à long terme afin de faire évoluer le système scolaire en Israël. 
Nous savons que cela prendra beaucoup de temps pour créer un 
changement, et que tout changement ne se réalisera qu’avec la 
génération de nos enfants. 
Aujourd'hui, Walid est généralement celui qui emmène les jeunes 
enfants à l'école et s'occupe d'eux, puisque Nibal travaille à Jérusalem. 
Il dit : « Je ne sais pas ce que l'avenir apportera, mais nous avons l'intention de jouer un rôle dans la 
communauté au fur et à mesure qu'elle se développe. » 
-Y a-t-il autre chose que vous trouveriez pertinent d'ajouter ? 
 N. Nous sommes une famille qui aime être ici, et nos enfants aussi sont très heureux.  



C’est grâce à vos dons que le Village développe ses actions en faveur de la paix 
Dons français : les reçus fiscaux sont envoyés pour la déduction fiscale de 66% dans la limite de 20% du  revenu imposable. 

L'Association Française est habilitée à recevoir des legs. 
Ø Chèques à l’ordre des « Amis français de NSWAS » 
Ø Ou virement à La Banque Postale 

Dons belges : les virements sont à effectuer sur le compte de l’Association Française à la Banque Postale 

La Banque Postale : Amis Neve Shalom Wahat As Salam 
N° 20041-00001-1935318M020 - 60 
IBAN : FR32 2004 1000 0119 3531 8M020 060 BIC PSSTFRPPPAR 
Pour tout virement : merci de nous en informer. 

Tous les courriers sont à adresser à : Secrétariat NSWAS, 37 rue de Turenne, 75003 Paris 
Site du Village : http://nswas.org/     https://www.facebook.com/oasisdepaix 
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3 - Livre de Rayek Rizek, ancien Maire du Village  A commander sur www.amazon.fr 

La toute première chose que voient les visiteurs en arrivant au Village 
est le sympathique "Café Ahlan" tenu par Rayek et Dyana Rizek, lieu 
de rencontres et de convivialité autour d'un thé à la menthe. Le livre 
écrit par Rayek, "The Anteater and the Jaguar" (Le tamanoir et le 
jaguar), écrit directement en anglais, vient de paraitre. Il décrit son 
parcours en tant que Palestinien chrétien israélien (les trois socles de 
son identité) originaire de Nazareth. Un témoignage important pour 
mieux comprendre la complexe réalité vécue par les Palestiniens 
d'Israël. 

4 - Visite de Charles Aznavour le 28 octobre au Village pour honorer la mémoire de sa famille 

Charles Aznavour a reçu de M. Reuven Rivlin, Président d’Israël, la 
médaille Raoul Wallenberg. Cette médaille honore les personnes ayant 
sauvé des Juifs pendant la guerre. 
Invité au Village par Yair Auron, Lucien Lazare, membre de la commission 
pour la désignation des « Justes » sauveurs de juifs a prononcé un bref 
hommage lors du dévoilement de la plaque consacrée à l'héroïsme des 
parents de Charles Aznavour qui ont sauvé des résistants arméniens et juifs 
sous l’Occupation à Paris. Charles Aznavour a répondu : « Mes parents 
n'ont sauvé ni des juifs, ni des Arméniens; ils ont sauvé des êtres humains en 
danger, parmi lesquels les juifs étaient nombreux. » 
 
Vidéo visible http://www.kan.org.il/Item/?itemId=24025 
 

5 - Ils nous ont quitté… 

C’est avec tristesse que nous vous faisons part du décès de notre amie Françoise Toubin. Françoise a été 
notre trésorière scrupuleuse, dévouée et très engagée depuis la création du Village. Tous savent au Village 
comme en France combien le développement de Neve Shalom~Wahat as Salam lui tenait à cœur. 
Le Village nous a fait part avec émotion du décès de Reuven Moskovitch, un des premiers habitants de 
Neve Shalom~Wahat as Salam qui toute sa vie fut un militant actif pour la Paix et un soutien pour le Village. 
Beaucoup se souviennent de ses interventions lors des AGM sur le dialogue nécessaire entre les deux 
peuples, interventions toujours ponctuées par une douce mélodie jouée avec son harmonica qui ne le quittait 
jamais, ce qui ajoutait un moment de calme et de sérénité aux échanges en cours. 
 


